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INTRODUCTION

Les CEGEPS furent créés aumilieu des années 60. À
cette époque, quatre professeurs du Collège faisaient
ouavaientfaitdes recherches scientifiques (travaux de
maîtrise). Ces travaux se faisaient en grande partie au
"Cap Jaseux", un camp de science. Les biologistes du
départementvoulaient continuer des recherches (effet
du DDT sur les insectes aquatiques en Gaspésie, in
ventaire et écologie des Odonates des Cantons de
l'Est), mais, àcette période, les crédits derecherche ne
pouvaient provenir que des universités... De plus, il
fallait prévoir un plan quinquennal, ce qui n'est pas
toujours compatible avec la tâche d'enseignant.
Les professeurs du département de biologie du Col
lège Joliette - De Lanaudière qui caressaient toujours
le rêve de faire de véritables recherches ont voulu
associer les élèves à ces travaux. Pour réaliser ces
projets, ils ont étudié, avec les élèves des groupes
(101-301), unlac etles différentes rivières de la région:
L'Assomption, Rouge, Ouareau, Bayonne, Noire etle
ruisseau St-André à Saint-Cuthbert.

Lesétudes entreprisessontscientifiquesetles données
ponctuelles recueillies depuis 13 ans sont utiles pour
tout travail sur ces cours d'eau. Elles ont déjà servi
comme preuve en cour de justice pour le Ruisseau
St-André, ellesontaidé la CARA (Corporation d'Amé
nagementdela Rivière l'Assomption) etremplaceront
probablement lesétudes préliminaires nécessaires au
suivi environnemental pour une papetière.
La méthode employée adéjà fait ses preuves dans un
camp de science: les Jeunes Explos. Ce camp est desti
néaux élèves dusecondaire etducollégial. Plusieurs
professeurs sont des chercheurs universitaires et
poursuivent leurs recherches tout enétant responsa
bles d'équipes déjeunes. Il seraitbonde noterque trois
professeurs du département ont fait partie de ce
groupe et deux d'entre eux y ont réalisé leur thèse de
maîtrise. Une autre thèse de maîtrise et une thèse de
doctorat furent finalisées chez les Jeunes Explos. Plus
de 75 articles scientifiques proviennent de ce camp de
science. Ce campde science doit certes être considéré
comme un milieu derecherches scientifiques.

Nous avons constaté queles jeunes étaient intéressés
a ces recherches, y prenaient une part active et sui
vaient avec beaucoup d'intérêt ces travaux scientifi
ques. Nous avons alors vouluappliquer cetteméthode
pour des élèves des cours réguliers. Les témoignages

des anciens élèves de ces cours réguliers nous indi
quent que cette approche a atteint sesbuts, car lors-
qu ils se remémorent leur cours de biologie, c'est de
leuraquarium qu'ilsnous entretiennent.

HISTOftlQU6

La méthode dite de l'aquarium fit ses débuts, au col
lège, avec les élèves réguliers au début des années
1960. Nous voulions que les études de l'écologie et de
la diversité soient axées sur unécosystème naturel et
que les élèves puissent apprendre en faisant une re
cherche véritable sur leur aquarium.

Au cours des années 1960 et 1970, les élèves ontmonté
des écosystèmes (aquarium) àpartir d'un seul site de
la rivière l'Assomption. Le matériel était recueilli près
du Collège. Le butétait, àcette période, d'étudier un
écosystème naturel pour lecours d'écologie.
Au cours des années 1980, lapollution etladétériora
tion du milieu sont devenues des sujets de préoccupa
tion de plus en plus pressants. Nous avons donc
intégré ces nouvelles notions à notre étude et avons
décidé d'étudier les différentes rivières de notre ré
gion.

Nous voulions, pour chacun de ces cours d'eau, en
étudier l'écologie etla diversité. Nous ajoutions àces
connaissances de base l'effet néfaste de la présence
humaine sur ces cours d'eau, en faisant ressortir les
causes de ces détériorations: activités agricoles, indus
trielles et humaines. Pour ce faire, nous avons pris
différents sites le long de ces cours d'eau.

MCTHODC €MPLOV€€: l'AQURRIUM

L'idéal dans les travaux de biologie 101-301 serait que
les élèves puissent aller leplus souvent possible dans
la nature pour observer les êtres vivants dans leur
milieu naturel. Théoriquement, nous pourrions étu
dier différents écosystèmes: forêt, tourbière, prairie,
lac, étang, rivière, désert, mer...

Une telle étude est impossible dans le cadre de nos
travaux écologiques. De plus, malgré la diversité de
ces milieux, nous découvririons des ressemblances
entre l'écologie de tous ces écosystèmes. Nous avons
alors décidé d'étudier un de ces écosystèmes: une
rivière où la présence de l'homme se fait sentir.
Comme iln'estpas commode devisiter cecours d'eau
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du côté des professeurs que des élèves. Enfin ce projet
alourdissaitbeaucoup latâche desenseignants, car un
seul était indiqué àl'horaire, les autres faisaient du
bénévolat!

€TUD€S D€SCOURS D'€ftU

Choix des sites

Comme l'on se propose d'étudier l'influence des hu
mains surce milieu d'eau douce, lesaquariums seront
pris dans des sites différents le long de cette rivière. Le
premier endroit, en amont, se situe dans une partie de
la rivière, d'aspect plutôt sauvage, qui atrès peu subi
les affres de la civilisation. Ledeuxième endroit choisi
est lui aussi, un milieu assez naturel, seuls quelques
villages, de petites fermes et les chalets riverains in
fluencent lecours d'eau. Letroisième site estordinai
rement choisi avant une agglomération importante.
Enfin, le dernier endroit est ordinairement situé après
cette agglomération: àcet endroit, la rivière adrame
tous les égouts domestiques, industriels etpluviaux.
Le choix de ces cinq sites différents nous permettra de
comparer pour un même cours d'eau l'influence de
l'homme sur son environnement.

Matériel à apporter

Au début de l'année, les élèves sont groupés en
équipes de cinq. Chacune possède son aquarium, doit
l'entretenir etl'étudier. Pour réaliser leur écosystème,
chaque équipe armée de pelles, filets à insectes et
grattes de fond,se rend près de la rivière, au site choisi,
pour recueillir le matériel nécessaire.
Dans la première chaudière, on dépose suffisamment
de matériaux de fond (sable, cailloux, boue, limon)
pour couvrir de 5à7centimètres le fond de l'aqua
rium. On dépose ensuite quelques thalles de Joncs,
Sagittaires, Carex, quelques mètres d'Eludées et enfin,
unevingtaine deLentilles d'eau.
Dans la deuxième chaudière, après l'avoir remplie
d'eau du milieu, on dépose tous les vivants que 1on
peut rencontrer. Al'aide d'un filet àinsectes ou d'une
gratte de fond que l'on traîne dans la végétation im
mergée, l'on recueille une bonne diversité de vivants
et d'oeufs que l'on dépose dans cette deuxième chau
dière.

Tests o réaliser sur le terrain

Sur le terrain, l'on fait les tests physico-chimiques
suivants: température, dureté, oxygène et aadite de
l'eau. Deux récipients aseptisés sont remplis d eau et
serviront àdéterminer: la DBO pemande Biochimi
que enOxygène), lenombre de conformes etde bacté
ries totales, ainsi que quelques facteurs
physico-chimiques qui demandent un appareillage
plus sophistiqué et les talents experts du technicien.

chaque semaine, nous apportons une partie de ce mi
lieu enlaboratoire pour en constituer un écosystème
miniature: raquarium.

Cette étude en aquarium est unvrai travail d'écologie
exécuté sur un écosystème enminiature. Les vivants
qui s'y trouvent sont ceux que l'on recueille au début
dusemestre aubord de la rivière. On peut assigner les
buts suivants à ce travail:

.observer des organismes quivivent enrelationavec
d'autres organismes vivants;

.suivre lavariation des populations d'animaux etde
plantes au cours de quelques mois;

.donner uneidée concrète des liens étroits qui exis
tententre les divers constituants d'un écosystème:
lumière, température, substances inorganiques,
plantesvertes, animaux herbivores, animaux carni
vores, agents de décomposition (réducteurs);

.établir, àpartir de ces observations, la chaîne ali
mentaire de cet aquarium;

. fournir des spécimensvivantspourétudier la^diyer-
sité; et enfin,voir les effets néfastes de la pollution
sur ce cours d'eau.

Les différents cours d'eau de la région qui furent ainsi
étudiés sont les suivants: Ruisseau Saint-André, Ri
vière l'Assomption, Rivière Ouareau, Rivière Rouge,
Rivière Noire, Rivière Bayonne.

Au cours des années 1987 à 1989, nous avons aussi
étudié unmilieu lacustre: lelac Priscault. Cette étude
s'est réalisée au site même du lac, la méthode em
ployée est, pour une bonne partie, celle utilisée par le
ministère de l'environnement pour l'étude des lacs du
Québec. Les élèves qui prenaient part à cette étude
avaient indiqué leur intention de travailler ace projet.

Les élèves prenaientune part active dans l'étude de ce
milieu lacustre: étude topographique, planctonique,
benthique et étudedes berges
Ce projet adû être abandonné car ilcompliquaitbeau
coup l'horaire du Collège. Pour un tel travail, tous les
professeurs du département y prenaient part,-ce qui
impliquait une contrainte d'horaire assez grande tant
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Montagede l'aquarium

Arrivés au laboratoire, l'onmonte son écosystème. On
dépose enpremier les matériaux du Ht dela rivière
dans lefond del'aquarium, ce dernier doit couvrir de
5 à 7 centimètres d'épaisseur. On fixe ensuite les
plantes recueillies. Enfin, les organismes vivants sont
déposés dans l'aquarium. L'on recouvre l'aquarium
d'unevitrepour éviter l'évaporation, puis l'on installe
un injecteur d'air.

Travail hebdomadaire

Unefois parsemaine, lesélèves fontdesobservations
surleuraquarium durantuneheure. Ces observations
sepoursuiventduranthuitsemainesconsécutives. Les
deuxpremièressemainesserventàsefamiliariser avec
les méthodes physiccK±irniques àréaliser ainsi qu'a
vec les méthodes decomptage des organismes. Les six
autres semaines apportent lesdonnées pourla fabri
cation des courbes servant aux interprétations finales.
Facteurs physico-chimiques. Les observations por
tent en premier sur les facteurs physico-chimiques:
pH, température, dureté del'eau, oxygène dissout et
enfin, transparence de la paroi. Pour ce travail, les
chercheurs enherbe ont des feuilles polycopiées qui
leur servent de guide.

Observations de la végétation. Les observations por
tent ensuite sur la variation des végétaux rencontrés
dansraquarium. Cesplantespeuventêtrecalculéesen
longueur absolue (exemple: 200 cm de Joncs, 300 cm
de Sagittaires ...). Les Lentilles d'eau peuvent être
calculées enpourcentage (%) desurface couverte. Les
Alguespeuvent être calculées envolume (exemple: 20
cm ,5cm ...). Cequiimportesurtout,c'estdeconnaî
tre lavariationhebdomadaire des espècesvégétales et
quelle est l'ampleur de cette variation.

Observations des macroorganismes. Les observa
tions portentensuitesurlesmacroorganismes rencon
trés dans l'aquarium: poissons, têtards, escargots,
insectes, larves... Les macroorganismes sonttousceux
que l'on peut distinguer à l'oeil nu.

Observations desmicroorganismes. Les observations
portent enfin sur les microorganismes: algues bleues,
algues vertes, diatomées, protozoaires, vers, petits
crustacés... Cesobservationssefontaumicroscope. On
présente aux élèves différentes méthodes de comp
tage, c'est à eux de choisir laquelle leur convient le
mieux. Les bactéries sont souvent observées par les
élèves, mais ce travail est laissé au technicien qui fait
une analyse bactériologique du milieu au début de
l'année.

Pour éviter les erreurs dues à l'instrumentation, l'on
conseille trèsfortement de toujours seservir dumême
instrument (thermomètre, kit de pH, kit pour l'oxy
gènedissout...). Deplus, pour éviter leserreursdues
à l'interprétation, le même individu fait tout au long

du semestre les mêmes observations (exemple: un
eleve réalise chaque semaine les tests physico-chimi
ques, un autre calcule lavariation chez les plantes )
Cependant chaque élève doit suivre les observations
de ses coéquipiers.

Division du travail entre les équipiers

Les membres des équipes seconsultent etsedivisent
le travaiL Un. groupe de cinq élèves peut diviser le
travail de la façon suivante: le premier élève se charge
des facteurs physico-chimiques et des microorga
nismes sur les parois; le deuxième élève observe les
végétaux et les microorganismes rencontrés sur ces
derniers; le troisième élève se charge d'observer les
macroorganismes et les microorganismes rencontrés
sur les plantes ou les animaux en décomposition; le
quatrième élève étudie les microorganismes dufond
de l'aquarium; enfin le cinquième élève observe les
microorganismes rencontrés sur les racines des Len
tilles d'eau ou microorganismes rencontrés sur le
substrat (roche, bout de bois...).

Données recueillies

Chaque semaine, les différentes données recueillies
sont inscrites dans destableaux préparés à cet effet et
sont entrées dans l'ordinateur. A la fin des sue se
mainesd'observation, les tableaux de données et les
courbes correspondantes servent debase pour l'ana
lyse des résultats.

Analyse <los résultats

Les données recueillies sont regroupées et analysées
par grands groupes: facteurs physicc^diimiques, pro
ducteurs (algues microscopiques et plantes), herbi
vores microscopiques et macroscopiques, carnivores
microscopiques etmacroscopiques, détritivores eten
fin, bioréducteurs.

On essaie ensuite de trouver les relations entre ces
différentes données. Onpeutalorstrouverdeschaînes
alimentaires, des relations entre les facteurs physico
chimiques etles différents groupes devivants. Enfin,
l'on essaie de trouver le cycle alimentaire de l'écosys
tème (aquarium).

Cette partie met en application les données écologi
ques théoriques, elle permet decomprendre les inter
relations de toute sorte entre les différents composants
de^ l'aquarium. Cette partie correspond aux hypo
thèses etsouvent aux théories dans l'application de la
méthode scientifique.

€rfets des humains sur le milieu étudié

Les comparaisons entre le milieu étudié par chaque
équipe etles données provenant des autres groupes,
font souvent ressortir des différences marquées. Ces'
dernières peuvent apporter des indications intéres
santes sur l'état de pollution du cours d'eau. Lestests
physicc^chimiques sont très souvent révélateurs des
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activités humaines pratiquées en amont dusite choisi.
Les élèves essaient de trouver quelle activité humaine
est responsable de la détérioration du milieu. Ces
conclusions sont comparées à celles réalisées par le
ministère d'environnement duQuébec.

Rapport final

Le rapport final, présentéàla fin delà session, contient
les chapitres suivants:

.une introduction qui indique les buts du travail
ainsi qu'une description personnelle du milieu étu
dié;

.lesméthodes detravail: manière de procéder pour
les analyseset les comptages;

.les résultats: tableaux des données, et graphiques
illustrant ces données;

.l'interprétation des résultats: c'est ici que l'imagi
nation a sa place pour inventer des hypothèses
vraisemblables expliquant les variations dans les
populations;

.des chaînes alimentaires: àpartir des données du
cours d'écologie, ainsi que des références bibliog
raphiques, on pourra établir certaines chaînes ali
mentaires plausibles;

.lecycle alimentaire: ontentera de résumer le tout
dans uncycle alimentaire général de l'aquarium, ce
cycle théorique englobe tous les constituants dun
écosystème;

.les effets de laprésence des humains sur le cours
d'eau: en comparant les résultats du milieu étudié
avec les autres sites de la rivière.

Enfin la qualité du rapport est considérée: la propreté,
l'organisation du travail et la qualité du français.

flVANTflOCS P€DftGOGI0U€S D€ C€TT€ MÉTHOD€
Le travail de l'aquarium estunvrai travail scientifique
réalisé sur unécosystème miniature. On part dumi
lieu on étudie les interrelations entre les différents
composants de ce dernier et l'on peut faire des ana
lyses et conclusions. Ce travail est toujours inédit, car
nous ne rencontrons jamais deux aquariums identi
ques, même si ils proviennent d'un même site. Le
matériel de chaque aquarium est différent au départ
et son évolution diffère d'un écosystème a 1autre.
Pour le département, l'étude de différents sites sur les
cours d'eau delarégion nous fait connaître ces cours
d'eau et peut servir directement dans des recherches
postérieures.

Ce travail est une très belle application de la méthode
scientifique. L'observation est àla base des données
recueillies, les interrogations sur ces données sont
nombreuses, des hypothèses sont avancées pour ex-
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pliq'uer les phénomènes observés, l'expérimentation
estréalisée etenfinl'onpeuttirer desconclusions.

L'un des buts ducours debiologie 101-301 est l'étude
de la diversité du vivant. L'aquarium est un moyen
privilégié pour cette étude. Nous rencontrons presque
tous les groupes de vivants dans cet écosystème: Mo-
nères, Protistes, Mycètes, Métaphytes, et plusieurs
embranchements et classes deMétazoaires. Les élevés
étudient la diversité àl'aide de spécimens fixés, pré
servés ou empaillés. Avec leur aquarium, ils ont la
possibilité d'observer en pleine activité un très grand
nombre de ces vivants. L'ona déjà observé dans une
goutte d'eau les cinq règnes qui composent la bio
sphère.

Un autre butducours debiologie générale est l'étude
de l'écologie. L'aquarium est tout désigné pour appli
quer d'une façon concrète les connaissances théori
ques traitées en écologie. L'on peut analyser etsuivre
d'une façon concrète les facteurs abiotiques, on peut
observer les producteurs, consommateurs ainsi que
les bioréducteurs qui composent un écosystème. Ce
dernier expose dynamiquement les interrelations en
tre les différents vivantsqui forment l'aquarium.

Enfin, cette étude nous fait prendre conscience d'une
façon très concrète de l'effet polluant des humains sur
un écosystème aquatique.

La pédagogie nous enseigne que rien n'atteint l'intel
ligence sans passer par les sens. L'étude de l'écologie
etde ladiversité du vivant ne peutmieux repondre a
cette affirmation pédagogique. Les élèves s'intéres
sent àleur écosystème, ils s'émerveillent devant tant
dediversité dans une seule goutte d'eau, ilsprennent
conscience quel'eaun'est pasuniquementunminerai,
ilsvoientclairementl'effetdespolluants surleur cours
d'eau etespérons qu'ils entiennent compte. L'intérêt
pour cette étude est frappante, les anciens qui ont a
parler du cours de biologie générale se rappellent
infailliblementleur aquarium,mêmeles parentsdeces
derniers qui nous rencontrent nous relatent des anec
dotes se rapportant àcet écosystème.

fi€CHCRCH€S €T CONNfllSSftNCC DU M1UCU

Les données recueillies et les analyses réalisées au
cours des vingt dernières années nous permettentune
meilleure connaissance des cours d'eau de notre ré
gion. Les recherches quenous avons réalisées auraient
pu faire l'objet de plusieurs publications scientifiques.
Elles ont déjà servi comme recherches véritables (rap
port expert en cour de justice) et nous espérons
qu'elles serviront de nouveau (suivi environnemental
pour lespapetières) ou autre.
Les élèves associés à ces recherches sont sensibilisés
aux problèmes de la détérioration des cours d'eau,
connaissent mieux leur propre milieude vie et nous
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espérons qu'ils pourront ainsi améliorer leur environ- Marion, Guy etQaude Sylvestre, 1985. Tests physico-
nement lorsqu'ils feront partie des décideurs. chimiquesetbiologiquespourl'analyse del'eau (notes
BIBUOGftflPHIC de cours), 48 pages.
n • -ii p' j m/o t • j . Sylvestre Claude, Gravel André, Fernet Luc et GuvDrainvdle, Gérard, 1968. Uvie dans un aquarium, 9 kLion, l986.Travail sur un écc^ystème naturel: lac
PaSes- Priscault (notes de cours), 65 pages. ♦
Fernet, Luc, 1982. L'Aquarium (notes de cours), 31
pages.
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